
Messe à Souvigny du dimanche 17 juillet 2016 
16e dimanche du temps ordinaire année C 

 

Antienne d’ouverture (Ps 53, 6.8) 

Voici que le Seigneur vient m’aider, Dieu mon appui entre tous. 
De grand cœur j’offrirai le sacrifice, je rendrai grâce à Son Nom, car Il est bon ! 

 

1ère lecture (Gn 18, 1-10a)  
« Mon seigneur, ne passe pas sans t’arrêter près de ton serviteur »  

  1Aux chênes de Mambré, le Seigneur apparut à Abraham,  
qui était assis à l’entrée de la tente. C’était l’heure la plus chaude du jour. 

  2Abraham leva les yeux, et il vit trois hommes qui se tenaient debout près de lui. 
Dès qu’il les vit, il courut à leur rencontre depuis l’entrée de la tente et se prosterna jusqu’à terre. 

  3Il dit : 
« Mon seigneur, si j’ai pu trouver grâce à Tes yeux, ne passe pas sans t’arrêter près de Ton serviteur. 

  4Permettez que l’on vous apporte un peu d’eau, vous vous laverez les pieds,  
et vous vous étendrez sous cet arbre.   5Je vais chercher de quoi manger,  
et vous reprendrez des forces avant d’aller plus loin, 
puisque vous êtes passés près de votre serviteur ! » 
Ils répondirent : « Fais comme tu l’as dit. » 

  6Abraham se hâta d’aller trouver Sara dans sa tente, et il dit : 
« Prends vite trois grandes mesures de fleur de farine, pétris la pâte et fais des galettes. » 

  7Puis Abraham courut au troupeau, il prit un veau gras et tendre, 
et le donna à un serviteur, qui se hâta de le préparer. 

  8Il prit du fromage blanc, du lait, le veau que l’on avait apprêté, et les déposa devant eux ; 
il se tenait debout près d’eux, sous l’arbre, pendant qu’ils mangeaient. 

  9Ils lui demandèrent : « Où est Sara, ta femme ? » Il répondit : « Elle est à l’intérieur de la tente. » 
  10aLe voyageur reprit : 

« Je reviendrai chez toi au temps fixé pour la naissance, et à ce moment-là, Sara, ta femme, aura un fils. » 

[Or, Sara écoutait par-derrière, à l’entrée de la tente. 
11 – Abraham et Sara étaient très avancés en âge, et Sara avait cessé d’avoir ce qui arrive aux femmes. 
12Elle se mit à rire en elle-même ; elle se disait :  

« J’ai pourtant passé l’âge du plaisir, et mon seigneur est un vieillard ! » 

13Le Seigneur Dieu dit à Abraham : « Pourquoi Sara a-t-elle ri, en disant :  
“Est-ce que vraiment j’aurais un enfant, vieille comme je suis ?” 

14Y a-t-il une merveille que le Seigneur ne puisse accomplir ?  
Au moment où je reviendrai chez toi, au temps fixé pour la naissance, Sara aura un fils. » 

15Sara mentit en disant : « Je n’ai pas ri », car elle avait peur.  
Mais le Seigneur répliqua : « Si, tu as ri. »] 

    – Parole du Seigneur. 

 Oserai-je désirer permettre à 
mon Seigneur de reprendre un peu 

de « forces pour aller plus loin », 
grâce à l’offrande de moi-même  

qu’en toute vérité je Lui aurai faite ? 

 [Entre crochets], les versets ajoutés à la liturgie du jour, pour avoir avec 
aussi le dimanche suivant tout le chapitre 18 du Livre de la Genèse 

 Étonnante annonce de la Trinité : 
le texte dit tantôt "le Seigneur", 

tantôt "les 3 visiteurs" ! 

 Le rire de Sara était étonnement, 
et pas ricanement, c’est pourquoi le 

Seigneur rectifie et pardonne le 
mensonge, et redit Sa promesse 



 

Psaume Ps 14 (15), 2-3a, 3bc-4ab, 4d-5 
R/ Seigneur, qui séjournera sous Ta tente ? 

Celui qui se conduit parfaitement, 
qui agit avec justice 
et dit la vérité selon son cœur. 
Il met un frein à sa langue. 

Il ne fait pas de tort à son frère 
et n’outrage pas son prochain. 
À ses yeux, le réprouvé est méprisable 
mais il honore les fidèles du Seigneur. 

Il ne reprend pas sa parole. 
Il prête son argent sans intérêt, 
n’accepte rien qui nuise à l’innocent. 
Qui fait ainsi demeure inébranlable. 

 

2ème lecture (Col 1, 24-28) 
« Le mystère qui était caché depuis toujours mais qui maintenant a été manifesté » 

Frères,  

  [19Car Dieu a jugé bon qu’habite en Lui toute plénitude 
20et que tout, par le Christ, Lui soit enfin réconcilié,  

faisant la paix par le sang de sa Croix, la paix pour tous les êtres sur la terre et dans le ciel. 
21Et vous, vous étiez jadis étrangers à Dieu, et même Ses ennemis, par vos pensées et vos actes mauvais. 
22Mais maintenant, Dieu vous a réconciliés avec Lui, dans le corps du Christ, Son corps de chair, par Sa mort, 

afin de vous introduire en Sa présence, saints, immaculés, irréprochables. 
23Cela se réalise si vous restez solidement fondés dans la foi,  

sans vous détourner de l’espérance que vous avez reçue  
en écoutant l’Évangile proclamé à toute créature sous le ciel.  
 
De cet Évangile, moi, Paul, je suis devenu ministre.] 

24Maintenant je trouve la joie dans les souffrances que je supporte pour vous ;  
ce qui reste à souffrir des épreuves du Christ dans ma propre chair,  
je l’accomplis pour Son corps qui est l’Église. 

25De cette Église, je suis devenu ministre,  
et la mission que Dieu m’a confiée, c’est de mener à bien pour vous l’annonce de Sa parole, 

26le mystère qui était caché depuis toujours à toutes les générations,  
mais qui maintenant a été manifesté à ceux qu’Il a sanctifiés. 

27Car Dieu a bien voulu leur faire connaître en quoi consiste la gloire sans prix  
de ce mystère parmi toutes les nations : le Christ est parmi vous, Lui, l’espérance de la gloire ! 

28Ce Christ, nous l’annonçons :  
nous avertissons tout homme, nous instruisons chacun en toute sagesse,  
afin de l’amener à sa perfection dans le Christ. 

  [29C’est pour cela que je m’épuise à combattre, avec la force du Christ dont la puissance agit en moi.] 

    – Parole du Seigneur. 

 Le Seigneur me donne l’exemple 
en ne reniant pas Sa Parole  

 Le Seigneur ne parle jamais 
inutilement ni maladroitement 

 Jésus prie toujours son Père 
avant de dire une parole importante  

 [Entre crochets], les versets 19-23.29 ajoutés à la liturgie du jour, 
qui me semblent aider expliciter le sens à retenir des versets 24-28 

 Malgré notre péché, la mort du 
Christ nous a réconciliés avec Dieu  

 Jésus a immensément souffert, 
mais il nous faut souffrir avec Lui 

 L’enjeu, aussi : faire connaître  
le Christ à qui ne Le connaît pas  



Acclamation (cf. Lc 8, 15)  

Heureux ceux qui ont entendu la Parole dans un cœur bon et généreux, 
qui la retiennent et portent du fruit par leur persévérance. 
Alléluia. 

 

Évangile  (Lc 10, 38-42) 
« Marthe le reçut. Marie a choisi la meilleure part » 

38Chemin faisant, Jésus entra dans un village. Une femme nommée Marthe Le reçut. 
39Elle avait une sœur appelée Marie qui, s’étant assise aux pieds du Seigneur, écoutait Sa parole. 

40Quant à Marthe, elle était accaparée par les multiples occupations du service. Elle intervint et dit :  
« Seigneur, cela ne Te fait rien que ma sœur m’ait laissé faire seule le service ? Dis-lui donc de m’aider. » 

41Le Seigneur lui répondit :  
« Marthe, Marthe,  
tu te donnes du souci et tu t’agites pour bien des choses. 

42Une seule est nécessaire. Marie a choisi la meilleure part, elle ne lui sera pas enlevée. » 

    – Acclamons la Parole de Dieu. 

 

Homélie 
Père Marminat 

« Marie a choisi la meilleure part »… Le Seigneur Jésus ferait-il l’éloge de la paresse, de l’inaction ? Oui, cet 
évangile est souvent utilisé à tort pour justifier l’inaction plutôt qu’un exercice concret de charité. Sachons 
revenir à la sagesse de St Benoît : « ora et labora » (prie et travaille, les deux étant inséparables). Cette 
sagesse bénédictine a profondément imprégné l’occident chrétien. Et retenons que Jésus rappelle l’attitude 
de tout disciple : écouter Sa parole avant d’agir. C’est ce que nous faisons tous les dimanches [avant notre 
semaine de travail, il y a le jour du Seigneur]. 

Marthe n’est pas du tout condamnée par les paroles de Jésus, elle est simplement mise en garde : l’action 
ne doit pas nous faire oublier l’essentiel, et surtout elle ne doit pas nous couper de la Source. (Et il n’est pas 
bon de chercher l’intervention du Seigneur pour régler nos comptes entre nous !) A nous tous ce matin il 
nous est demandé de renouveler notre foi, et de nous laisser instruire par le Seigneur. Tout est dans la 
façon dont nous accueillons le Seigneur : est-ce que nous sommes véritablement disponibles ? Ou bien 
submergés par tout un tas de détails [qui nous encombrent] ? Nous allons recevoir le Seigneur dans la 
communion eucharistique ou dans la bénédiction : est-ce que nous Lui avons vraiment fait une place dans 
notre cœur ? 

On ne sait si Marthe voulait être plus accueillante qu’Abraham envers ses visiteurs [remarquons bien 
qu’Abraham ne les quitte que pendant très peu de temps, il reste avec eux pendant presque toute la durée 
de leur présence]. Je ne sais pas si cela vous est arrivé, à moi oui : la personne qui vous reçoit chez elle veut 
tellement bien vous accueillir… qu’elle vous laisse un grand moment tout seul le temps de préparer plein de 
choses ! Alors qu’on est venus surtout pour prendre le temps de vraiment rencontrer cette personne ! 

 Marthe et Marie ont chacune 
accueilli Jésus avec amour et désir 

 Mais Marthe a été pervertie  
par une jalousie envers Marie   S’inquiète-t-elle de devoir passer 

trop de temps sans L’écouter ? 

 Comme Abraham, Marthe voulait 
aider Jésus à aller plus loin   Marie voulait profiter de Sa 

présence pour l’écouter à 100% 
 Ma "part" devient moins bonne si 

je regarde la "part" de l’autre 



Un jour, à l’écoute de cet évangile, une petite fille de l’éveil à la foi (5 ans) nous disait : Jésus avait bien 
raison de faire des reproches : elle n’avait qu’à faire un seul plat ! Tout est dit. Quand Jésus est avec nous, 
nous devons être avec Lui, et pas à nos autres activités. Prenons le temps de méditer l’évangile de chaque 
jour : le Seigneur veut nous enseigner par Sa Parole.  

À la suite de Marie [la sœur de Marthe], nous devons nous mettre à l’écoute du Seigneur. Ne devenons pas 
des personnes pratiquantes mais non croyantes ! Beaucoup finissent par quitter la pratique à force d’avoir 
imaginé la Parole du Seigneur au lieu de l’avoir écoutée ! Cette parole est exigeante : il ne suffit pas 
d’essayer d’être gentil et de désirer vivre dans la Paix : nous sommes appelés à devenir des saints ! Jésus 
veut que Marthe soit enracinée dans une vraie attitude de sainteté. 

Tant que nous ne serons pas animés d’un vrai désir de sainteté, nous n’aurons pas fini notre conversion. 
Prenons chaque jour un temps avec le Seigneur. On se souvient qu’un jour les sœurs de la communauté 
créée par mère Térésa viennent la trouver : Mère, nous manquons de temps pour le service : il faut revoir 
la durée de l’adoration quotidienne. Après avoir réfléchi et prié, Mère Térésa a alors donné cette réponse : 
vous avez raison, il faut revoir la durée de notre temps d’adoration avant le début de nos activités. 
Désormais ce ne sera plus une heure, mais deux. Oui, en prenant chaque un temps avec le Seigneur, nous 
serons plus efficaces dans nos activités. 

Prenons aussi le temps de dire [à notre Seigneur, mais aussi à ceux que nous côtoyons] : « merci », « je 
t’aime », « pardon ». Alors nous serons disponibles avec un véritable cœur de disciple, Amen. 

 

 

Commentaire du jour :  
Saint Bernard (1091-1153), moine cistercien et docteur de l'Église  

Marthe et Marie 

Qui mieux que ceux qui ont la charge d'une communauté méritent qu'on leur applique ces paroles : 
« Marthe, Marthe, tu te soucies de bien des choses » ? Qui s'inquiète de beaucoup de choses sinon celui à 
qui il incombe de s'occuper aussi bien de Marie la contemplative que de son frère Lazare et d'autres 
encore ? Vous reconnaissez Marthe inquiète et accablée de mille soucis : c'est l'apôtre qui a « le souci de 
toutes les Églises » (2Co 11,28), qui veille à ce que les pasteurs prennent soin de leurs ouailles. « Nul n'est 
faible que je ne le sois avec lui, dit-il, et nul n'est scandalisé sans que je sois brûlé aussi » (v. 29). Que 
Marthe reçoive donc le Seigneur dans sa maison, puisque c'est à elle qu'est confiée la direction du 
ménage... Que ceux qui partagent ses tâches reçoivent aussi le Seigneur, chacun selon son ministère 
particulier ; qu'ils accueillent le Christ et qu'ils le servent, qu'ils l'assistent dans ses membres, les malades, 
les pauvres, les voyageurs et les pèlerins.  

Tandis qu'ils assument ces activités, que Marie demeure en repos, qu'elle connaisse « combien le Seigneur 
est doux » (Ps 33,9). Qu'elle ait bien soin de se tenir aux pieds de Jésus, le cœur plein d'amour et l'âme en 
paix, sans le quitter des yeux, attentive à toutes Ses paroles, admirant Son beau visage et Son langage. « La 
grâce est répandue sur Ses lèvres ; Il est plus beau que tous les fils des hommes » (Ps 44,3), plus beau 
même que les anges dans leur gloire. Connais ta joie et rends grâce, Marie, toi qui as choisi « la meilleure 
part ». Heureux les yeux qui voient ce que tu vois, les oreilles qui méritent d'entendre ce que tu entends ! 
(Mt 13,16) Que tu es heureuse surtout d'entendre battre le cœur de Dieu dans ce silence où il est bon pour 
l'homme d'attendre son Seigneur !  



 

Commentaire de Prions en Église 
Résumé 

La « meilleure part », c’est d’être présent à celui qu’on reçoit. C’est pour cela que Jésus interpelle Marthe : 
où est ton trésor ? Dans la rencontre, ou seulement dans le repas qui la rend possible ? 

Chaque jour la Parole de Dieu s’invite dans la vie de chacun de nous. Mais pas comme une somme de 
souvenirs qu’on se raconterait ! C’est le Christ Lui-même qui se fait présent. 

On peut remarquer qu’au temps de Jésus, dans la position assise aux pieds du Maître – celle du disciple –  
on ne voit que des hommes, or là Jésus fait l’éloge de cette attitude pour une femme. 

La mise en pratique de la Parole dans un service concret est un chemin qui intègre l’expérience dans la 
durée avec ses chutes et ses victoires, ses tâtonnements et ses évidences, toutes choses qui nous 
conduisent à la connaissance de nous-mêmes et à la connaissance de Dieu. 
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